
Genre et migration 
induite par le climat

Il existe différents modèles de migration, sur de courtes 
ou de longues distances, et ces modèles ont un impact 
différent sur les hommes, les femmes et les groupes 
minoritaires. Les crises climatiques en cours servent de 
catalyseur aux personnes en situation de vulnérabilité 
pour rechercher d’autres conditions de vie. Cette note 
d’information explique comment les migrations induites 
par le climat conduisent à des schémas différents pour 
les hommes et les femmes, met en évidence leurs causes 
profondes et fournit des exemples de leadership et de 
recommandations de la part des femmes.

L’Organisation internationale des migrations définit la 
« migration » comme un terme générique, non défini 
par le droit international, mais qui reflète l’interpréta-
tion commune d’une personne qui s’éloigne de son lieu 
de résidence habituel, que ce soit à l’intérieur d’un pays 
ou au-delà d’une frontière internationale, de manière 
temporaire ou permanente, et pour diverses raisons.

La migration induite par le climat est spécifique au 
contexte et résulte d’une multitude de facteurs in-
fluencés par les inégalités entre les sexes, ce qui a un 
impact supplémentaire sur les groupes marginalisés. 
Par exemple, lors de catastrophes naturelles, ce sont 
souvent les femmes et les filles qui sont touchées de 
manière disproportionnée et qui doivent rester sur 
place pour s’occuper des membres de leur famille. Il 
est essentiel d’aborder cette question dans une per-
spective intersectionnelle, en reconnaissant l’inter-
action complexe entre les différents genres et d’au-
tres facteurs tels que la classe sociale, la race, l’âge, 
l’appartenance ethnique ou les handicaps. Il faudrait 
multiplier les recherches et les collectes de données 
qui rendent ces intersections visibles, non seulement 
pour les hommes et les femmes, mais aussi pour les 
personnes LGBTQI.

Qu’est-ce que la migration in-
duite par le climat?
Deux dynamiques climatiques principales contribuent 
aux migrations : 1) les événements à évolution lente, tels 
que les sécheresses persistantes et l’élévation du niveau 
de la mer, et 2) les événements à évolution rapide, tels 
que les ouragans. Dans le premier cas, les gens perdent 
progressivement leurs moyens de subsistance, ce qui 
entraîne un besoin lent mais régulier de relogement, 
tandis que dans le second cas, il faut procéder à une 

évacuation immédiate en cas de catastrophe soudaine. 
Malgré l’existence historique d’événements liés au 
climat, le changement climatique induit par l’homme a 
augmenté leur fréquence et leur intensité. 

Le lien entre les conflits et le changement climatique 
est un exemple illustrant la relation complexe entre le 
climat et les migrations spécifiques au genre. En effet, le 
changement climatique contribue à l’escalade des con-
flits violents, ce qui entraîne une augmentation de la vi-
olence (sexuelle) fondée sur le genre. La relation inverse 
est tout aussi significative : la vulnérabilité climatique 
en période de conflit. Pendant les conflits, les femmes 
assument souvent des rôles de soignantes plutôt que 
de combattantes, et elles sont confrontées à des défis 
uniques qui entraînent des schémas de migration 
distincts. Ces schémas migratoires distincts résultent 
de l’intersection de la culture et des relations sociales. 
Les normes et les attentes de la société, qui valorisent 
le rôle de soignante des femmes, les confinent dans des 
espaces et des rôles spécifiques. Cela crée un cycle dans 
lequel la mobilité limitée des femmes devient à la fois 
une cause et une conséquence de leurs rôles sociaux 
définis en fonction de leur sexe. Malgré ces difficultés, 
les données des Nations unies révèlent que les femmes 
représentent près de la moitié (48,1%) des migrants 
dans le monde, une tendance qui se maintient depuis 
près de six décennies. Si les hommes et les femmes ne 
diffèrent pas de manière significative en ce qui concerne 
les flux migratoires totaux, des différences régionales 
substantielles persistent à travers le monde.  

Naviguer sur les routes de la 
migration : les défis auxquels 
les femmes sont confrontées
Les femmes qui entreprennent un voyage migratoire 
sont confrontées à un ensemble particulier de vulnéra-
bilités résultant de la convergence de facteurs tels que 
le sexe, l’âge, le handicap, l’appartenance ethnique ou 
raciale et le statut parental. Au milieu de ces intersec-
tions, elles sont constamment confrontées à des risques 
accrus pour leur sécurité et leur bien-être. Elles sont ain-
si exposées à diverses formes de violence, d’exploitation 
et d’abus, notamment à la traite des êtres humains, au 
harcèlement sexuel et au travail forcé. En outre, l’accès 
insuffisant aux ressources essentielles aggrave les diffi-
cultés rencontrées par les femmes lors de leurs voyages 



migratoires. Il s’agit notamment de la disponibilité lim-
itée des installations sanitaires, des produits d’hygiène, 
des soins de santé sexuelle et reproductive, ainsi que des 
services de santé généraux. Ces insuffisances intensi-
fient leur situation précaire, affectant à la fois leur santé 
physique et leur bien-être général. L’absence de services 
et de ressources spécifiques au genre le long des routes 
migratoires crée des obstacles pour les femmes à la 
recherche d’un abri, de nourriture, de soins de santé et 
d’une assistance juridique adaptés à leurs besoins spéci-
fiques. Cette inégalité d’accès accroît non seulement 
leur vulnérabilité aux abus, mais perpétue et renforce 
également les cycles de désavantage et d’inégalité.

Décoloniser les narrations et 
autonomiser les femmes
La crise climatique a un impact disproportionné sur les 
sociétés façonnées par des relations de pouvoir sexuées, 
ce qui entraîne des défis distincts pour les femmes, les 
filles et les personnes LGBTQI en matière d’adaptation 
et de migration induite par le climat. Pour comprendre 
ces aspects spécifiques au genre, il faut se concentrer 
sur les structures de pouvoir patriarcales. Les femmes 
ne sont pas vulnérables en soi, mais le deviennent 
en raison de ces structures qui ont un impact sur les 
femmes dans toutes sortes de domaines, notamment 
l’accès limité aux services publics (et pas seulement aux 
services de santé), la réduction des possibilités d’éduca-
tion, la diminution des droits de propriété et de l’emploi 
formel. Pour s’attaquer à ces structures de pouvoir, il 
faut s’attaquer aux relations de pouvoir extrêmement in-
égales entre le Nord et le Sud, qui ne sont pas naturelles 
mais font plutôt partie d’un système mondial favorisant 
une poignée de privilégiés. Une perspective féministe 
décoloniale est essentielle pour examiner l’interaction 
entre les droits des femmes, les questions climatiques et 
les migrations.

Dans les discussions sur le genre et la migration induite 
par le climat, il est crucial de souligner que les femmes 
sont les agents de changement. Elles jouent un rôle 
essentiel dans la réponse aux catastrophes, assurant 
souvent la survie de la famille grâce à leur résilience et 
à leur capacité à résoudre les problèmes. Leur partici-
pation aux processus décisionnels permet d’obtenir des 
résultats plus respectueux du climat et plus inclusifs. 
Malgré l’importance de cette intersection, la recherche 
et les fonds publics consacrés au genre, au climat et à la 
mobilité restent rares. Étant donné que le genre et les 
migrations provoquées par le changement climatique 
sont spécifiques au contexte, il est urgent d’augment-
er les fonds consacrés à ce lien tout en déployant une 
optique intersectionnelle dans les analyses de genre. 
Il est essentiel d’adopter une approche décoloniale et 
d’autonomisation, permettant aux femmes de s’engager 
activement dans les discussions plutôt que d’être des 
sujets passifs. La mise en place d’un cadre juridique de 
protection est impérative pour protéger les personnes 
confrontées aux catastrophes climatiques. À l’heure 
actuelle, il n’existe pas suffisamment d’instruments 
mondiaux adéquats pour répondre aux besoins des per-
sonnes touchées par la crise climatique, en particulier 
celles qui n’ont pas contribué à ce problème.
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Recommandations
 ӧ Les pays européens et l’UE doivent allouer des 

fonds à l’atténuation du changement climatique, à 
l’adaptation et au traitement des pertes et des dom-
mages. Ce financement devrait donner la priorité à 
la sensibilité au genre, impliquer les femmes dans 
les processus de prise de décision et répondre à 
leurs besoins spécifiques. Les projets mis en œuvre 
doivent être inclusifs et viser à modifier les inégal-
ités entre les hommes et les femmes sur le long 
terme.

 ӧ Les pays européens et l’UE devraient soutenir les 
politiques de responsabilisation des entreprises, 
en veillant à ce qu’elles respectent les normes en 
matière de droits de l’homme et les mesures de 
protection de l’environnement. Cela nécessite une 
réglementation plus stricte que celle adoptée par 
l’UE en 2024.

 ӧ Il est urgent d’élaborer des politiques migratoires 
fondées sur les droits de l’homme aux niveaux 
national, régional et mondial afin d’aborder les 
complexités de la migration avec une approche cen-
trée sur les droits. Il s’agit notamment d’inverser la 
tendance actuelle à la remise en cause des droits de 
l’homme et de la dignité dans les politiques d’asile 
de nombreux pays européens.



Projecteurs sur les expériences 
des femmes – ILES FIJI 
Lors de la CSW67 (2023), des femmes des îles Fidji ont fait 
part de leur point de vue en première ligne des catastro-
phes climatiques. Elles ont déclaré que certaines femmes 
restent à la maison, cuisinent et s’occupent de la commu-
nauté, tandis que d’autres sont impliquées dans la réponse 
immédiate à la catastrophe. Étant à différents endroits, 
elles essaient de rester en contact, ce qui est souvent 
difficile en raison du manque d’électricité, de télécom-
munication ou de service internet. « On peut crier pour 
s’entraider », a déclaré l’une d’entre elles. Un meilleur ac-
cès aux informations sur les inondations et les conditions 
météorologiques les aiderait également à garder leurs 
enfants à la maison en cas d’alerte. À l’heure actuelle, le 
taux de mortalité par noyade est élevé, car la marge de 
manœuvre pour réagir en cas d’urgence est très réduite. 
Le groupe de femmes présentes à la CSW a demandé une 
éducation et une formation aux technologies, mais aussi 
des connaissances sur la manière d’agir en cas de harcèle-
ment, ainsi que des connaissances et un champ d’action 
sur les droits législatifs et les politiques. (Isabella Szukits)
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Projecteurs sur les ex-
périences des femmes 
- GUATEMALA 
Une étude de cas sur le Guatemala 
et les mobilités climatiques de 2022 
montre que l’impact des catastro-
phes naturelles affecte de manière 
disproportionnée les groupes vul-
nérables, notamment les personnes 
âgées, les femmes (en particulier les 
femmes autochtones), les enfants 
et les personnes résidant dans des 
régions rurales pauvres. En outre, il a 
été rapporté que six femmes sur dix 
qui migrent sont victimes de viols au 
cours de leur voyage, les filles voyag-
eant seules et les personnes LGBT-
QI+ étant plus exposées au risque de 
trafic d’êtres humains. (Université 
de Bologne : Au-delà de la panique? 
2022) 

Crédit: UN Women/Ryan Brown - Flickr, Licence CC 2.0



Abréviations
CSW - Commission de la condition de la femme   LGBTQI+ - lesbiennes, gays, bisexuels, transgenres, queers et intersexuels
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À propos du projet
Le projet « Gender and Climate Justice : Knowledge for Empowerment » [Genre et justice climatique : savoir en faveur de l’autonomie], acronyme « COPGendered 
» est un projet financé par l’UE dans le cadre du programme Erasmus+ qui a débuté en décembre 2022 et durera trois ans. Ce projet est dirigé par WIDE+ et par le 
consortium transnational de sept partenaires principaux, dont Gender CC, WIDE Autriche, GADIP, KULU Women and Development, Mundubat et CSCD. L’objectif 
principal est de doter les apprenants d’outils, de connaissances et de méthodologies leur permettant de comprendre et d’aborder les liens critiques entre l’inégalité 
des sexes et la crise climatique.

Ce document d’information fait partie d’une série de documents qui approfondissent des thèmes spécifiques sur le lien entre le genre et la justice climatique. Il s’agit 
des documents d’information suivants :

• Genre et justice climatique
• Justice climatique, genre et énergie 
• Justice climatique, genre et LGBTIQ
• Justice climatique, genre et transport
• Justice climatique, genre et extractivisme

Pour en savoir plus sur le projet COPGendered : https://wideplus.org/copgendered-project/ 
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